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ls s’enrichirent tres vile ; Vordre teutonique 6tait uniquement com-
pose d’Allemands,

Ges divers ordres s’acquitiörent assez mal de leur mission;de plus,
des discordes nombreuses affatblirent le royaume de Jerusalem. Les
Musulmans etaient devenus menacants ; il fallut faire appel aux
peuples de l’Oceident : d’ou de nouvelles croisades.

La deuxi&amp;me croisade fut entreprise sous le regne de
Louis VII, roi peu fait pour gouverner, qui laissa en par-
lant pour la Terre Sainte son royaume aux mains de Suger,
abb6 de Saint-Denis.

Au retour de’la croisade, qui n’eut aucun r6sultat,
Louis VII commit la faute de divorcer avec Eleonore
JV’Aquitaine malgre les conseils de Suger. L’ex-reine de
France porla sa main et scs possessions au roi d’An-
gleterre, Henri Plantagenet, dont la puissance &amp;elail redou-
table en face des faibles domaines de la monarchie cape-
tienne.

Celle faute enorme donnait a Henri II toutes les cöles de
France depuis la Somme jJusqu'a l’Adour. Ses possessions
couvraient cinquante-irois de nos departements, et celles
du roi en comprenaijent ä peine six!

L’Angleterre. — Les Normands entreprirent de nombreuses oxpö-
Jitions. Les fils de Tancrede de Hauteville, seigneur de Coulances,
firent la conquete du sud de Flialie ou ils fonderent le royuume des
Deuzx-Sieiles (1128).

Pendant ce temps, le duc de Normandie, Guillaume I°r, s’emparait
de VAngleterre. Il debarqgqua dans ]Vile, remporta sur le vaillant Harold
la victoire de /Mastings (1066). Harold fut tue. Guillaume conquit le
pays, devint ro: d’Angleterre et persecula erucllement Ics Anglo-Saxons.
Les compagnons du duc de Normandie devinrent les seigneurs ftodaux
de V’Angleterre, qui fut livröe au pillage.

Un arrigre-pelit-fils de Guillaume le Conyuerant, Henri Plantagenet,
‚levint, en 1153, roi d’Angleterre et due de Normandie. Il epousa El6o-
nore d’Aquitainc, femme divorcce du roi Louis YIT et ul lu, apportait
touf le sud-ouest de k France. —- Henri se trouvailetre ainsi beaucoup
plus puissanl en France que Ic rof Iul-möme,

Ses successeurs möcontenterent lcurs sujets anglais. — L’archevcque
lc Cantorbery, Thomas Becket, ayant refuse obeissance &amp; Henri Il, ce
Jernier le fit assassiner dans sa cathedrale en 1170,

Richard Ceur de Lion, fils de Henri, prit parl &amp; la croisade avec Phi-
jippe-Auguste. A son retour, il peril au sicge du chäteau de Chalus
[Limousin} en 1199. Son frere Jean sans Terre ut sucecda, IL möcon-
tenta tellement ses sujets que ceux-ci ]ui imposerent la Grande Charte
(1245).

Par cet acte cölebre, l’autorite royalc se trouvait tres röduite. L’Eglise
recouyvrait son independance. Le roll ne pouvalt arreter le moindre de


